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compagnie des femmes. Sans elles la vie eft trifte,
les maladies viennent, & meurt on fans fecours.
C’est pourquoy ie me mocque de ces myfogames qui
leur ont voulu tant de mal, & particulierement i’en
veux a ce fol qu’on a mis au nombre des fept Sages,
lequel difoit que la femme eft vn mal neceflaire, veu
qu’'il n'y a bien au monde comparable a elle. Aufli
Dieu la il baillée pour compagne & I’ homme, afin de I aider
& confoler : & le Sage dit que Malheureux ef2 I' home
qui ¢f? feul, car il w’a perfonne qui I echauffe, & s'il tombe
en la foffe il n'a perfonne pour lerclever. Que s'il y a
des femmes folles, il faut eftimer que les hommes ne
font point sis faute. De ce defaut de vaches plu-
fieurs fe {ont reffentis, car eftant tombés malades ilz
n’ont pas eu toutes les douceurs [42] qu’autrement ils
euffent eués, & s’en font allez promener aux champs
Elifées. Vn autre qui auoit efté de notre voyage,
n’eut point la patience d’attendre cela, & voulut
gaigner le ciel par efcalade dés le commencement de
fon arrivée, par vne confpiration contre le sieur
Champlein fon Capitaine. Les complices furent con-
demnés aux galeres, & ramenés en France. L’Eté
venu affavoir il y a vn an, ledit Champlein defireux
de voir le pais des Iroquois, afin qu’en fon abfence
les Sauvages ne fe faififfent point de fon Fort, il leur
perfuada d’aller la faire la guerre, & partirent avec
lui & deux autres Francois, en ndbre de quatre-vingts
ou cent, iufques au lac defdits Iroquois, & deux cés
lieiies loin dudit Kebec. De tout tempsil ya eu
guerre entre ces deux nations, comme entre les Souri-
quois & Armouchiquois: & fe font quelquefois elevés
les Iroquois jufques au nébre de huit mille hommes,
pour guerroyer & exterminer tous ceux qui habitoient



